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Coopération internationale

L’engagement du Sénégal pour 
la formation professionnelle duale
Par Jenna Randriamboavonjy

Une population jeune en croissance, une inadéquation 
entre formation et emploi, ainsi qu’un taux de chômage 
des jeunes en constante augmentation, sont, entre autres, 
les raisons du gouvernement sénégalais à vouloir s’ins-
pirer d’une forme duale de formation professionnelle.

Le Président de la République du Sénégal, Macky Sall, 
s’est donné pour objectif d’orienter 30 pour cent des sor-
tants du cycle fondamental vers la formation profession-
nelle et technique à l’horizon 2025.

Au Sénégal, l’enseignement technique et la formation 
professionnelle sont souvent considérés comme un choix 
de « seconde chance ». Ce n’est pas une voie attractive, car 
les effectifs sont faibles et les formations ne visent pas 
des professions à salaire élevé. 

Le partenariat entre le Sénégal et la Suisse vise le dé-
veloppement de la formation professionnelle duale au 
Sénégal, afin d’augmenter l’employabilité à travers une 
plus grande intégration du secteur privé, ainsi que de fa-
voriser l’accès à la formation professionnelle en démul-
tipliant le nombre de places possibles dans les centres 
de formation.

L’Etat ne peut pas avoir l’entière charge de gérer le 
droit à la formation. Par conséquent, le développement 
du partenariat public-privé est une étape importante. En 
s'inspirant du modèle dual suisse, le gouvernement sé-
négalais a développé un programme de formation 
école-entreprise qui a pour objectif, entre autres, d’im-
pliquer plus activement les entreprises dans le dévelop-
pement des compétences et qui formalise un partenariat 
tripartie entre les organisations patronales, les syndicats 
de travailleurs et le gouvernement.

L’expertise suisse en 2019
L’expertise suisse, sous l’égide de l’IFFP, consiste en un 
accompagnement technique et méthodologique au gou-
vernement sénégalais pour la mise en œuvre de deux mé-
tiers pilotes : l’un dans le domaine de l’hôtellerie et l’autre 
dans celui de la restauration, à savoir cuisinier/cuisinière 
et serveur/serveuse. Ces deux formations duales se dé-
roulent sur deux à trois ans, avec un enseignement à 80 
pour cent en entreprise et à 20 pour cent en école pro-
fessionnelle avec comme certification un Certificat d’ap-
titude professionnelle (CAP). 

L’amélioration de la qualité de la formation ne peut se 
faire sans le renforcement et le développement des com-
pétences de ceux qui vont transmettre aux jeunes leurs 
connaissances. À cet effet, plusieurs formations pédago-
giques et didactiques destinées aux professionnel-le-s et 
aux formateurs/trices de la formation professionnelles 
seront organisées.

La formation professionnelle duale est une importante 
forme pédagogique d’acquisition de savoir-faire et de so-
cialisation pour un grand nombre de jeunes. Les jeunes 
devraient acquérir des connaissances plus adéquates à 
l’exercice d’un métier, grâce à des connaissances théo-
riques et pratiques.

■  Jenna Randriamboavonjy, collaboratrice scientifique Relations 
internationales, IFFP

▶  www.iffp.swiss/international

Évaluation

Nouvelle avancée grâce à des 
connaissances plus solides
Par Lars Balzer

Du projet destiné aux jeunes à l’enseignement en école 
professionnelle, le Service d’évaluation de l’IFFP soutient 
des institutions et des acteurs de la formation profession-
nelle en Suisse et à l’étranger.

Développement et mise en œuvre de concepts d’évalua-
tion : telle est la mission du Service d’évaluation de l’IFFP  
(SE), qu’il s’agisse de programmes et de projets, de me-
sures, de concepts ou encore d’offres ou d’organismes de 
formation.

Accompagnement continu
Sur mandat du centre de compétences 
LIFT, le SE évalue par exemple depuis de 
nombreuses années le projet LIFT desti-
né aux jeunes, dont l’objectif est de sou-
tenir ceux qui n’ont pas toutes les bonnes 
conditions de départ dans leur intégra-
tion du monde du travail. Le taux élevé 
de solutions de raccordement à l’issue de 
la scolarité obligatoire pour les jeunes 
ayant bénéficié du projet LIFT vient dé-
montrer l’efficacité du projet. L’évaluation 
du projet a ainsi permis de mobiliser des 
informations qui se sont révélées perti-
nentes pour décider de son extension à 
toute la Suisse. Les réflexions menées sur la manière dont 
le centre de compétences pourrait intensifier encore son 
soutien auprès des écoles participantes ont contribué à 
améliorer la mise en œuvre du projet LIFT sur le terrain.

Une combinaison de différentes méthodes a été utili-
sée pour traiter les thèmes de l’évaluation : enquêtes par 
questionnaire transversales et longitudinales, entretiens 
structurés et semi-structurés, ou encore comparaison 
avec des données statistiques cantonales.

Outre le projet LIFT, de nombreuses autres organisa-
tions font appel au savoir-faire du SE. Celui-ci apporte des 
conseils aux organisations intéressées, leur transmet les 
bases nécessaires et les soutient dans le développement 
de leurs compétences d’évaluation, ainsi que dans l’élabo-
ration et la mise en œuvre de concepts d’évaluation.

Soutien individuel
Le SE accompagne ainsi, par exemple, l’École profession-
nelle industrielle et artisanale de Berne dans le cadre du 
programme « Formation informatique 4.0 » en proposant 
des ateliers, et l’aide à élaborer et mettre en œuvre un 
concept d’évaluation pour ses sous-projets.

Au Luxembourg, le SE transmet des connaissances 
théoriques sur l’évaluation dans le cadre de formations 
continues proposées par le lycée Aline Mayrisch. Des 

concepts d’évaluation ont également été 
élaborés pour des projets de développe-
ment de l’école portant sur le quotidien 
des enseignant-e-s, la formation métho-
dologique interdisciplinaire ou encore 
sur la semaine de projet, et leur évalua-
tion a été étroitement accompagnée par 
le SE.

Bases
Le SE a décrit les bases techniques sur 
lesquelles il s’appuie dans l’ouvrage eva-
luiert (en allemand), paru récemment 
dans une deuxième édition largement ré-
visée. Il y propose une introduction aux 
bases de l’évaluation dans la formation 
et explique les termes spécialisés em-

ployés. Parmi les principaux outils présentés se trouve 
notamment un schéma de planification pour un proces-
sus d’évaluation en dix étapes.

■  Lars Balzer, responsable du Service d’évaluation, IFFP
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↑	� Mamadou Talla, ministre de la Formation professionnelle (3ᵉ depuis la g.),  
avec l’ambassadrice de Suisse Marion Weichelt Krupski (2ᵉ depuis la g.), 
d’autres représentant-e-s du Sénégal et de la Suisse et l’équipe de l’IFFP 
(à dr.).
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